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Vitry-en-Artois 
Lundi 8 Mai 2023 

78ème Anniversaire de la Victoire 39/45 
 

Discours – Monument aux Morts 
 

Mesdames, Mesdemoiselles, Messieurs, 

Chers Vitryennes, Chers Vitryens,  

Chers Amis du Monde Patriotique, 

 

Nous commémorons aujourd’hui le 78ème Anniversaire de la fin des combats de 

la seconde guerre mondiale en Europe. 

Je remercie mon collègue, Rodrigue VOOGT, Maire adjoint en charge de la 

gestion du patrimoine et développement durable, de l’organisation et du 

protocole de cette cérémonie patriotique, et des remerciements qu’il vous 

adressera, à l’issue de cette manifestation du souvenir, que clôturera, Monsieur 

Bernard CORENFLOS, Président du Comité Local des Anciens Combattants par 

le message de Madame Sarah El Haïry a été nommée Secrétaire d'État auprès 

du ministre des Armées.  

Je ne résiste pas au plaisir de saluer et remercier les jeunes, les enfants des 

écoles, du Conseil des Jeunes, et le partenariat des directrices et professeurs 

des écoles maternelles, primaires et du collège Pablo Néruda. 

 

Si ce 8 Mai est férié dans notre pays, il faut rappeler que, derrière cette date, il 

y a la fin de la plus grande tragédie de notre histoire et de l’histoire de toutes 

les femmes et de tous les hommes. 

C’est le jour de la Mémoire, le jour du recueillement, le jour de la célébration 

des héros, des morts et de ceux qui luttèrent. 
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Le 8 Mai, c’est beaucoup de choses et sans doute la date historique la plus 

importante de notre calendrier. 

Le 14 juillet évoque la naissance d’un régime démocratique, le 8 Mai évoque 

la renaissance de notre Pays, le retour de ses droits et de la liberté pour nous 

tous. 

C’est pourquoi, il faut apprendre cette histoire, cette tragédie à notre Jeunesse. 

Se souvenir. 

 

Il faut apprendre cette histoire à nos enfants, car elle raconte ce que des 

Français ont fait pour la France, et la Grande résistance des peuples de l’Europe 

occupée par le régime hitlérien, pour reconquérir leur liberté perdue. 

C’est une grande leçon de courage et d’amour de la patrie. 

 

Il faut apprendre cette histoire à nos enfants pour que le monde qu’ils 

construiront quand nous ne serons plus là, soit plus humain que celui qu’ont 

connu nos Parents, nos Grands-Parents. 

Il faut apprendre cette histoire à nos enfants, car elle révèle aussi tout ce qu’un 

citoyen doit être, l’exemple du monde résistant et l’exemple à suivre. 

 

L’esprit du sacrifice, mais surtout l’amour de la France, cet exemple, nous 

l’avons vécu à VITRY EN ARTOIS, par le travail et les recherches de la classe de 

la classe « Défense » du Collège Pablo Néruda, sous la responsabilité de sa 

principale, Madame Marie ANDRIES, et sous l’impulsion de deux professeurs, 

Mesdames HENNART et CABARET, qui ont accueilli à la salle polyvalente, le 

vendredi 20 janvier 2023, une rescapée des camps de la mort, autour de la 

Shoa, Madame Ginette KOLINKA, âgée de 98 ans, rare survivante des camps 



3 
 

des concentration, venue témoigner devant plus de 200 collégiens, sans haine, 

mais avec une certaine émotion, pour celles et ceux qui n’ont pas survécu. 

 

Ginette KOLINKA est d’une étonnante jeunesse, malgré son grand âge, d’une 

lucidité d’esprit remarquable, d’une simplicité, mais surtout d’une force morale 

exceptionnelle pour surmonter ses pénibles souvenirs, en ayant subi les pires 

horreurs, et l’humiliation. 

 

Sa mémoire reflète sur son bras, où est toujours tatoué son numéro de matricule, 

du camp de concentration où elle fut internée. 

 

Une assistance silencieuse, émue, passionnée, par ses récits racontés avec 

méthode, ne mélangent pas le rythme du temps.  

 

Au terme de ses 2 heures d’intervention, elle a investi notre jeunesse, d’une 

mission, en les suppliant surtout :  

« chers jeunes, je vous demande d’être mes passeurs de mémoire ». 

Elle nous rappelle que celles et ceux qui se sont battus grâce au souvenir que 

nous transmettons ce jour, resteront vivants dans nos esprits pour des siècles, et 

tant de héros, tant de soldats, tant de fusillés, dont les rues de VITRY EN ARTOIS 

portent leur nom, garderont une présence dans l’histoire de notre nation, et au-

delà de nos existences. 

 

Il faut apprendre cette histoire à nos enfants car elle démontre surtout, aussi le 

triomphe de la réflexion sur la force, de l’intelligence calme sur la brutalité, de 

la vérité sur la propagande. 
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Il faut apprendre cette histoire à nos enfants car elle raconte ce qu’est l’Amitié 

entre les peuples et le grand sacrifice de nos alliés Britanniques, Américains, 

Canadiens, venus de l’autre côté des mers, un jour de juin 1944, pour se battre 

et mourir pour une terre qu’il ne connaissait pas et qu’ils ont trouvé normal de 

libérer, en quittant leur famille, leur pays, leur travail, faisant preuve ainsi de 

l’une des plus grandes générosités de l’histoire. 

 

Il faut apprendre cette histoire à nos enfants pour qu’ils sachent toujours, que 

c’est grâce à nos alliés qu’ils sont libres, qu’ils soient toujours à même d’être 

reconnaissants et au-delà, qu’ils s’imposent de transmettre cette gratitude très 

sacrée. 

 

Et s’il y a bien une pensée à en dégager, c’est celle-ci « étudier l’histoire, c’est 

apprendre à diriger la folie des hommes » 

 

Restons vigilants, écartons la naïveté, parce que la guerre n’a pas de fin. Elle 

se déplace, change de nature et d’aspect, mais elle accompagne sans doute 

à jamais l’histoire des hommes. 

 

Plus jamais ça, cité dans de nombreux discours, depuis ces dernières 

décennies, et pourtant, on ne peut que s’incliner devant ces héros de la 

résistance et de la victoire, sans avoir une pensée pour le peuple ukrainien. 

Convaincus que l’histoire regorge d’exemples où la cohésion d’un peuple 

trouvait force et courage au plus profond de son sentiment national, a fait plier 

un agresseur trop sûr de lui et obtenu des victoires inattendues. 
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Mais 4 années durant, la France fut la colonie d’un pays qui avait pour principe, 

pour moteur, et pour but, le racisme, la vengeance et la haine. 

Mais la France avait des amis, la République des fidèles et la liberté des 

soutiens. 

 

Le 8 Mai, c’est un merci minuscule, lancé aux héros de la seconde guerre 

mondiale, un merci qui dit simplement qu’ils sont morts et ont souffert pour nous, 

que nous consacrons cette journée pour prendre acte de leur sacrifice et 

transmettre l’histoire de celui-ci à nos enfants. 

 

La mémoire s’entretient, le souvenir se transmet, l’histoire s’apprend. 

En pour cela, retrouvons nous toujours ensemble, le 8 Mai, autour des valeurs 

de la Paix. 

Aussi, honneur et reconnaissance durables envers ceux qui, à leur niveau, se 

sont battus pour notre liberté aujourd’hui. Nous rendons aujourd’hui l’hommage 

qui leur est dû. Ne les oublions pas ! 

Au nom de notre beau pays, 

Vive la Paix, vive la République, vive la France ! 


